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LA VIE SPORTIVE 
DE 

B O X E 

LE SUPERBE GALA 
DIMANCHE PROCHAIN 

A 4 H E U R E S 30 
U a e r**ai*a eu p l u b u t Isteret. — Y s s y o s 

s s a t i s Gyéé. — Jane Frêne* ooatre Dejaagére 
•C'est fl un programme magnifique et d'uu trè« 

groe attrait 412e nous c o n v i n t dimanche prochain, 
les aportif » dirigeants de notre grand clnb doyen, 
-'Académie des Sports de Roubaix. 

L e e circonstances veulent nui' plusieurs inat-
'aea-revanches se déroulent uu cours de cette 

TOUTOU 

splendide réunion, nous assurant ainsi par 
avance, d»-, luttes acharnées qu'aimen: ti forte-

Mèl*3 habitue-: de* superbes galas du 
grand club. 

essais M ;: minutes, le jeune et véri-
r du maure Dubu3, Gydé, recontrera 

Je merveilleux petit nègre. Youyou, ajaj fera son 
"S8e combat, f.e Houbai'ien livrera 1<; pins rude 
combat di i i carrière. Gydc est un homme doué 
J'une grande puissance pbjsique, qui le rend re­
doutasse jusqu'au dernier tnnuieut. S* forme ac­
tuelle et ses grands progrès M donner:', confiance 
de se mesurer avec- un tel adversaire. 

Une victoire de sa part serait grosse de con­
séquence; ou peut aapasMcr • t ^''1 cherchera à 
;agne • d'une façon dée . . . résultat qui consa­
crerait .« reputaiio:.. I s a y e s ce l'entent! pas 
'le cette essaue; il y a quinze jour», U l'ai disqua­
lifié pour coup bas après avoir été plusieurs fois 
-n difficulté: mais connaissait- maintenant ton 
adversaire. !l t'endra ù ssettre le Roubsisien eu 
satese, SSSBSM Uascard, Cailoir. 
<!arbonnel. é)f*sei or tan- éranrrSs. 

L e second 10 round-, a* 3 minute-, entre John 
Freneh( ua autre noir de valeur) , et Dejaegere. 
dont la réputation n'»st plu:, a fj.it-, nous ré-
•SCTS également un beaj combat: ta connais-
;anc#s pngilist ques des deux hommes et leur 
i-ran en font des adversaires dangereux pour les 
Meilleur-. Jobu Franck est un 110.211..» résistant, 
• ourageux et batailleur: à P i i i i , où il vieat d'ar-

iver, il s'es: -Je suite impose par sen r a p i d e 
victoires, et le 17 Merle* dernier, fl tenait eu 
éehee le 'hampion Je F i a v < Porcher. En pré­
sence du e'bampiou aes F a n d r c s Dejaegèrc, 

John Freneb aura l'occasion de prouver sa va­
leur. U e-t do. ' peeiinse que ce Béates, qui opp^-

eogaei - •• termine par u Ineab aa'. 
-';'• ' est - de 1 jérttahle gala et à la demanil. 

<i'un grand natabfe d'àdinifateura, la uiaitre Du-
-on < *ve) Leuis Dagueeve feront une sti-

- : rie; tzUbitiOB théorique et Brai'sn* d* la uier-
^eilleus- bas* fraiwilia ne combat, dans laquei.'e 
Ii excellent, al nu. doute. qu'Us r-mportent un 

I S U . C C S . 

Conuat c'rtti: prévu, ii gela* Saanssré*, cette 
- 'union s'annonce- cornu,e un «eecs* saat préce'-
."U'". ao»»i il s e .a pcuéeat ne avatar. 

FOOTBALL-ASSOCIATION 

LA COUPE NATIONALE D E S PATRONAGES 

Dimanche 9 mars 
L épreuve a»- la K.G.S.P.r. entre .nainten-iut 

•ans ta sjéja** intéressante: aux huit équipe^ qui 
•m triomphé dans les éliminatoires, sont venus 

- ajouter k l l!l champions ries diverses Unions 
-Régional,-s. Le Nord «ai rtata représente par 
• t u ; équipée, aura ia oonn.. fertau* uc jouer 
bel hû tteSaSBU* uroclia.u. Le U.C. Antonien, uc 

Lille, aara opposé aux chamaioa da iaalu 11 
" i ; , ia HO. Argent-uil . Cita? équipe a eu un : 
-aisoa KMt .'. f,-.it léguliè.'e i ; brlttaata. Le S 

reacoatrait l'équipj LU de l'Amiens 
A.hlétic Club et n'était butiu eue par 3 bu i s à 1'. 
.Mais les L iiois -on; d^, spécia istes de la Coupe, 
ilont ils furent Maai-lnaliatea l'an dernier; on 
i eut donc escompie. uti; \ ietûire de leur par.-

• ,-e. joue.-a ù 11 h. 30, sur le terrain 
>iv la Laitei ie , avenue tie 1'Uippodronie. e . aara 
;..-bitrî pur M. Thibaut, président de la Ccuiinis-
- on des arbitres de l'U.F. 

Li 1'. C. Tuarquennuio a;nés uvo.; ciimiuj 
u-Ju deux éqaJpaa pariaiaaaaas, rea) oajir^.a ic-
cfeMi|Ù0Da u- l'Oise, la J.C. av Crépy. Ou peui 
iTécutue: qu'il aura cette fois, la tache a-^sez îa-
cile. et réussira i se quahner pour !e^ huitièmes 
(.• hua.. . 

Le aaaxeft se joueia s U l i . oO, sur ie terrsiu 
du l'U.S.T. (Pont-de-.V-uviliet. «t sera arbitré 
,-«r M. JoB'-hmaus. 

a»0«tI»TO.Cl,tIB BOUEA1SIEK 

• 
u lUvaraas. 

CYCLISME 
LES S I X JOURS D E B R U X E L L E S 

Bruxelles. 5 u a r s . — La matinée de mercredi 
a été relativement calme-, mais M cours de 
i'aprts-taidi, la train s'e?t accentué et l'arrivée 
de nombreux boursier^ a provoqué de l'animation, 
en raison ues aatabiaïuaa primes c otribuéet. L a 
•H heures, 1.03-i kiioni. 075 ont Mi couverte. 

Les t.ii-uju de 17 heures, furent gagnés par 
P u a e i s Omej* . Putzeis .Degraeve et Beyl. Le 
daaaement était alors le suivant: 

E n tête: Dick-Omeye, S p.; à ua tour: 2. N'oè'i-
Putaeis , i l p.; 3 . Ôegraeve-Pereyn. -18 p.; 4 
Beyl-iLou<.:. 41 a.; 3. Aerts-Eic.ens, 34 p.; 6. Dc.-
bock-V'«rjcheluen Ci, p.: 7. Lacour-Sécret, 3^' p.; 
8. fcVa»4aert-Ooossess. - 2 p.: 0. Jean Louis-Ver-
braeeken, 12 p.; 10. Orolé-Vernerbergen, 9 p.: 11. 
Vlemoinck-Meerbach, 7p; 12. Vau Uoxel-Erke-
len« 5p; 15. Fiereos-Thysman. 4p.; 14. Obondt-
3ehryrers, 3 p.; i deux tour'. Pttfanî-Minoretti, 
10 p.; liu'Iis-VcrbercLt. !» p. 

En 4 s hourc^. 1.172 l;ik>iii. 3»". 
L e - , p r n t s éa 20 nearej furent enlevés par 

Loue: Degraeve, Omeve. Minoretti et Pcrsyn. 
Entre lea troisième al quatrième sprint.-, une 

ckaaac est déclanchée par Delbecquc, Bodts e t 
JMck. mais ne donne aucun résulta 

A « b., 1.210 kilom. •!>>' étaient couverts. 

Le public e s t très nombreux et plusieurs 
primas sont gagnées par Goossens. Noël, Tbys-
man, Lacoar, Bey l et Htandaert. 

s>«aia-avR>ux. — cetto épreuve organisée par 
le Vélo-Club de Levallois se disputera le ao mars 
precbaln et promet d'obtenir un grand sucera. 
Près do 300 coureurs :ont déjà engages a l'heure 
actuelle. 

PARia-aauaOANauF. Cette cours* aura lieu 
pour la trolstème fotf, le 20 avril prochain, sur 
ua parcours de 37» kilomcires. Prés de 4 0 » franc» 
do prix y sont attacue?. 

t e T O U R • • BELGiqut pROraaaiOMHaLa 
sei-i couru, cette- année, du 40 au 97 avril. Il so 
disputera en cinq étape-, et comprendra 35.000 fr. 
de prix, plus des quantités de primes. La course 
aura lieu .-ur machine- plombées et poinçonnée-. 
a-a cadre. Le classement aura lieu par temps et 
uoa par point-. Les engagements sont reçus. If, 
rue du Pont-Neuf, a Bruxelles. 

CROSS-OOUNTRY 
LE CROSS D E S CINQ N A T I O N S 

Grâce a ia •e*»**rJRéjM ouverte, la France va 
participer aa Caea* des Cinq Nations, qui se dis­
putera le 22 nii-r-. à Nencasil- . . 

Voici les coureurs qui viennent d'ètic désignés 
pour y défendre n t s coukurts 

1. Bede-I (HX. Lorrain); 2, Guudé (M.C. ) ; 3 . 
Norlaod (M.C.) ; 1 Jloua. ( S . B . U . C ) ; 5. Denis 
(C.8 . Jean-Bouin Angers ) ; t:. Heuet ( M . C ) ; 7. 
Phiiipps ( I L C A . ) ; & Marcha] (Olympique); (r. 
Schnellmann (CLaValO.). Heuet a été aeanmé ca­
pitaine de l'équipe. 

Kemplaeants: Manbès ( C ^ . R G . ) ; Bourrut ( B , 
C F . ) : Leblond (Arias Oiynipique); Henri Lau-
vaux (S.C. Châlonnai«>. 

LA L U T T E 
FIDgRATION a i L G ï 0 1 l-OTTt. - lu-unis ail 

assemblée eenéiale. les déléguée d d clubs belges 
oot décidé i iua partir de ce jour, la rédératiou 
belgu il,, lio.ve ne s'occuperait piu^ de lutte. C« 
si>ort s t ia Wgl par un comité spécial qui formeia 
la réderutioii liedge Éa Lutu-

A T H L t T I S M E 
UOVE OU NOJU) 9'AXHLBTUkt;. — Ltt owa> 

bres du Comité de la fcgj soc*, iastsmmeat priés 
d'assister i* U reunion de dimanche U msrs 1034, qui 
aurs lieu a dO b. 30, aa Caif6 de l'Elysôe (asile du 1er 
éU(<), 6ô, boo lewd dn la Liberté, à Lille. Ordre éa 
jour: 1. Lecture du procès-verba! do la préoédaats) 
réunion; C. Lxpo;é de 1s eitustioa dnanciére; 3. Xtet 
des claba en règ-,6 de leur cotisation ; 4. Organisation 
de !J saison; i. Coucuurj de l'athlè'-e complet; 6. 
Questions diverie.-. 

L* BELCIQUE AUX JtUX OLYMPIQUÏ». — 
Nou» sommes a quelques aemsloes ues Olympiades 
de l'iris, où vout se rencontu les représentants 
do Mata les pays. Ou monde entier, les athlète» 
viendront a la conquête de lauriers daji, la VUlo 
Uunicic et défendre lo drapeau de leur pa>s 

La Belgique semoir ne pas vouloir flgurer iioao-
taMeiucnt a Paris. Elle, qui vit les derniers Jeax 
Olympiques te dérouler sur son sol. aurait dû 
Kl • (a premièro à mettre tout en csuvre pour le 
trlctiintu! du Confies mondial qui s'ouvre. Au lieu 
d j cela, le.s l'edératlons sont engourdies, et l'on 
ne fait rieu pour la preparatlau des athlètes. Seule 
U P.B.S.r. .\.--Hiation i:veillée psvf la défaite 
au'-i Bette qu'imprévue des .•Diables Rouges-' 
par l'oquipe îrancaiie. se met j ' i travail et fait 
ci traîner lequlpe nationale de football. Lea autres 
eTCupunmt» semblent Ignorer que pour l'honneur 
•P< rtif du pays, u taudrait envoyer a Paris des 
n.-mmes nu prêts-. Il est vrai que les gouver-
r. nts ayant adopté le régime des compressions, 
n'attachent pas beaucoup d'Importance aux joutes 
qui auront Heu bientôt'. 

La Piaaae lielae comme-nco à l'éniaitvoir de cetto 
situation. 

T I R 
I t W O Ï . — La 2'raacaue. — Li -un.-vuri mea-

saal aOB lieu k dimanche 3 mar«, de il à U h SO, et 
de 11 h. 30 a l'J h. M. To&s les :h-eur* de la Ire ce-

. 

LA PAGE DE MADAME 
N O S B A M B I N S N O S M O D E L E S 

PREPARATION M I L I T A I R E 
LA R O U B J U M B I T M E — Les 

militaire de L* Boubahienne von 
Ui prochain, su loe.iï du la ron 
r«Ba d r! H as 1*94 i 192". r 
i-riT» ehaaSM serr, w partir de 7 i 

srgaaéaéa « c i 
siRa de la pnr* de 

résui-i'.:,-.obtenu» ont è:û des plu 

oarr- do préparation 
revrendrf dès msr-

Chaniy. Le? jeunée 
mveat n'y ialre ins-
. 30, Do tous ténias. 
liée CM été l'c-bje: 
i ittstrueteurs et ies 

eeiiraincanu. Tw'o., 
peéaeBtéi aa février, eaa derniers examans 
aa. Les. neaveaej inscrit.i saliéaR ui>e ÎTO-

tros^ioa établie tl leur intention et i-euvenl protlter 
ce r m- lec a\antjjfê.-. t^llo fcpsc euce pour l'astraine-
ssaat d-. la praBieasAaaa iducetive et â'ue-pareili, ter­
rain préparé pour tou^ iM spores, Luad d» tir. etc. 

sau , ia direction suteT.tve du profe*«t7ur tiéecen., 
.us jeune» 0-en* tc:r*n: asvaftBBBeat ksj cour», reçoi-
veai une islaeaalea de premier ordre et peaveat ef­
fronté.- le» examen» en toute eonaanee. 

Vous le. engageons & s'y faire inscrire le p.a» rite 
possible sas du se pst retarder la marche des centra 
ti'n vont commençai. 

H I R P I 3 M E 
U N H I P P O D R O M E A vpRa» — Quelques indus-

rrieb et propriéiairos ds cbevaux de eou.so ont 
tonne une Société Hippique, qui a décidé l'ame.-
napuneat d un vaste champ de courses, préj. a<-
1 endroit dit « L'Bciipsc ». entre les chaussées 
d'Elverdingen et d'Tpies. L'Hippodrome sera affi­
lia 4 la rcaeraiion Belge. De granacs courses 
1-ciiiioiit don'- y être organisé.;-. 
LTV COURSES O'AUTIUIL du meroreei S mars 

Pris de l'Aude a vendre. Ô.000 fr., iSQi m.) : 1er, 
lUin.ire tTRiûaulll là.00 et 1100; Ve. Veni t ic l II 
{Léger), la.oc. — Non placé; : Tncomc Taxe, Dlcbo-
toaMe. Vaniteuse 

Pris du Reueeillon isteeple, S.OuO f r . J.<00 m.) : 
!-• Meivonnier (Thibault), l i j o et 14.00 ne. 
t uami.fleurl (Bari-é), 1S0O. - l'as couru : Plou-
vaui. s eonvralr 

Pria de Puymerens ,h.i:.-. handicap. ~AOr> t r , 
SJM a t l : 1er. Sér«ka iCaroni, «d.» et •JtàO: Se. 
Hcurvart Uuliour.;). »A0. — Non Placés : lt'.«c 
J. i Venîs, Corréze. t,ualw 

Pria Leuiem (haies, to.oou !r . a.OO» m.) 1er. 
e-ihoure iMltchell) -.'.'.̂ O et 11.50; i e The Creolo 
iPetlti 13.00; 3e. Grand Seigneur iDuttouic). il;.». 
— Pas couru Héliuci, Mexlcan Aegle. 

Pris de la oereeano (steeple.handicap. 8.000 fr„ 
::rvo m.) : ter, Pocbard fPelli). a3.:o i t a ^ : se, 
Paradoxe II Haa- 43.50. — l'as c o u r u : Harr, 
C.coii N«Cei>. Cabechc 

Pria Vel eu Vent (atte-le.. a vendre. C<oo lr»n-s. 
-.'.-oo m.i 1er. Original (SoucMon). îào/o et » 0 0 ; 

, I!ti:,iidio iPIcardV 1».S0: 3e. Servi^nv Foivl-
nt-ii 1«.S0. — Pas couru : Riche en Blanc, Sablon-
ni^re Bnv Ulass V. siiins Dlro Oui. gulck Silver. 

Pria oan-eul attelé. 7 000 fr.. 'JSOO m.) : 1er, 
Ouei-ido (Cnuddci oMO et W.00: la, Hayon X 

(Cifiioti Cn.fiu; Se, Nanetto f'as-oti) , ts.ùo. — Pas 
ceora • Trtpoteur. Tofu/e. Niisoti. 

COLOMBOPHILIE 
KOUBA.IX. — centrale région de geaserf — Le 

Cossue de Contréle. doaae avis eux fédérations socié 
tés, cercles et organisations particulières, qu'il leur 
est eipre*»èsveiit détendu, d'admettro dans leurs coa-
. , . - . geeae ues amateurs ev-int été l'objet d'une 
aiiiîtioa "our faut«i, contre l'intéré*. K--aéral. de la 
part du Contréle des pigeonniers, sanctions dont IU 
est été sviaée é'aillenrs; ils demeureron» responsables 
en cas d'infractienl Le Comité compte sur tons pool-
réprim. r avea lui. le vol des pigeons voyageurs. 

RO0BAZX. — Diimsnolie 9 mars, ches Oésai- H*ii-
; . . . : ! rue Victor-Hure, aieclis. Le concoure «are tieu 
-par'n'importe eue] temps. Il y aura tSO U. de prix 
d ' t x . c iTfisaje 'u 7 mars jusque S b. 30. «SlSSd 

COMBATS D E COQS 
W4.TTMLO*. — Li»«di 10 mari. Aux Iabettabie». 

confoa» 30 p. «0 et "JS p. 70. Au «eno * 7 11. S54sïd 
TOtTECOIlfO. — Diassache 0 mars, dhes Loneke-

«.aorenij-uek. rue des Poutrains, Me), «oncour» de ooqs. 
Ai p^tc à 3 haavas, Keste des mieos 31410 

TODKOOO.ei. — ea!..' du OaiiouVome, teadjl t et 
•_j n.ar.-, ccuceiit» lijuitaui». . i i ;.-arc a 0 a. 33339 

AVOIR UN T E I f l T CLAIR, «'est le rêve de 
taui de femmes. L'usage quotidien de la Rataa 
dea Créajaa île J. LeeeaeaeHa» accomplit sans 
. ffoi-t ce désir. En vente partoot. 05607 

•V/é-sV 

Pour no» lieunbiMs, je vous s o u m e t s M 
une fr ise l eur é t a n t s p é c i a l e m e n t d e s t i n é e . 

D e s t Inut i le , m ê m e e n h iver , d e l e s e n ­
f o n c e r d a n s eies vetements i l e s e m p ê c h a n t 
d e Jouer o t gesti-cnlrc a lcnr aise-, de c h a u d s 
de jouer et g e s t i c u l e r à leur aise-, do chauds 
p e t i t c o r p s c o n t r e l e s r l g a e a n d» la m a u ­
v a i s e s a i s o n . 

1 2 . 9 0 3 . — Itobe e u e-réP'. iuuroeaii i SH;I 
m o n . 1 « c o r s a g e plat se b louse de chaque-
c ô t é par u n e ce inture , panneuit d e v a n t e t 
v o l a n t s à l a j u p e B e r t e t o m b a n t e u p o i n t e 
sur le-s bra.*. Soutae-he e n garni ture . 

1 2 . 8 0 0 . — M a n t e a u e n pe luche noire, de 
forme droite, à m a n c h e l o n g u e , r e h a u s s é d'un 

* V / * i -

eoi , de revers et d'uu bas e-u a s n e l e i . Prix 
d u patron, " a 4 a n s , 1 fr. 5 0 . 

12 .92-t . — L e h a u t forme e m p i è c e m e n t . 
.'lUqttil s 'adapte u n e part i e f roncée à la m a n ­
c h e ; la tout M r e h a u s s e d'uu co l droit et. 
pe luche , mem'i garni ture t ltt f e n n e t u r e el 
a u x revers . 

1 2 . 9 0 2 . — liante-ut. eu gabard ine saliie-
droit, ù m a n c h e s rag lan , co l s 'ouvrant à vo­
lonté . Garni ture de sa t in e t de « m t a e h c . 

U N I , — C o s t u m e e n gabard ine no i se i t e . 
.Inquet'i- d é e o u p i e d e v a n t e t f o r m a n t poche . 
LOUL- roi d k t l e t erminé pur uu bouton; m a u 
e h e a i e . - : - \ e i s . Jup-.- droi te . P r i s du patron 
S a 1 0 a n s . J fr. •"•'. 

1 3 . 0 1 4 . — Pour ic 

m a u v a i s t emps , r ien d* 

p lus confor tab le e t dé­

plus prat ique que c e 

m a n t e a u e u sat in ciré, 

c h a u d e m e n t o u a t i u é , 

a g r é m e n t é t l 'une garni 

ture , col et p a r e m e n t s . 

e n t i s s u f a n t a i s i e gris 

e t noir. U n e 'Hroite-

ce inture c o m p o s é e d'une 

bande e u parei l , res-

eerre l 'ampleur du t é 

t e m e a i . 

mm 

1 3 . 0 1 0 . — Original m a n t e a u e n veeoar& I 

f r i s son m a r i n e , Jo l iment d r a p é s u r l e c o t é j 

g a u c h e e t que m a i n t i e n t un g r o s bouton f a n - ' 

ta i s i e r o u g e e t noir r a p p e l a n t l a doublure , 

du v ê t e m e n t d 'un beau r o u g e cer i se . L'n | 

pe t i t co l d e s k o n g s e n e s t t o n t e l a g a r n i t u r e . 

v\vvv\vvveAv*v^v>Avvvv\vvv\V'vv*\vvv\\\vivvivv\vi*vvevvwvvvvevv^^ 

L A R E V U E DE LA MODE 

w-

Traveat i s . — A t-ôte- u e s e-ostuuie-s eie s t j ,e-
q u ' a ea t d i f f i c i l e d e fa ire soi-même-, il e u e s t 
d e c h a r m a n t e Qtii n 'ont p a s ces e x i g e n c e s 
hud(rét:ilrsa» e t c o n v i e n m n t «urtout aux réu­
n i o n s n y a n t nn c a c h e t d'intimii-'-. n i n m e 
a u s s i a n s f ê t e s e n f a n t i n e s . 

Ar.Vquiu, M o n s i e u r Pierrot , Coiouibino, 
P a y s a n n e s , s o n t prêts i louineye;- . l ' e t i t 
c h a p e r o n rouge . B e r g è r e . M a r o u i ; e t Mur-
c u i * e «garéunent. 

P o u r i e s r é u n i o n s ue p l u s g r a n d e .cuàK..--
u n c e , t e l s ^ u e baie t r a v e s t i s , ind iquent r e m ­
ploi do c o s t u m a * p l u s compliquai , tout eu 
étant, e n c o r e agate f a c i l e s à é tabl ir , noua 
m e n t i o n n e r o n s l e s P ierrat tes . Le J e u s i m b o -
U s é par d e s d o m i n o s s e d é t a c h a n t d'un fond 
b l a n c e n noir a v e c po inte b l a n c s . 

N o t é e « t car te s** - — E n c e m o m e n t , beau­
c o u p d e m a r i a g e s . 

La m a r i é e : c h a r m a n t e to i le t te , a*JM grand 
apparat , s i m p l e m ê m e . 

C o m m e étoffe , le beau crêêpe de ch ine , tou­
j o u r s s i d i s t i n g u é , a l l a n t a u x beauté» b l o n ­
d e s a u t e i n t nn peu a n i m é bien qu 'aux beau­
tés brunes a u t e in t m a t . 

E u a d o p t a n t l a l i gne « R e n a N « u m v • --n 
obt i endra u n e al lure d ' e n s e m b l e d'un n é s 
g r a n d a t t r a i t . 

Taille uu peu basse, pas trop. 
Manche» longues et pla'e-
l>éeoUet-J très modeste 
Voie ea tullo illusion. 

i i - a i c e m o d é r é e , m a n t e a u de cour p a r i a n t 
d e s é p a u l e s e t d ' e x t r é m i t é carrée . L y s ou 
fleurs d 'oranger , c o m m e fleurs s y m b o l i q u e s . 

D e m o i s e l l e d 'honneur : On sera b l é s ins­
pire en c h o i s i s s a n t soit ic e-rè.'c Oaorgett* , 
so i t l e ta f fe tas 

Garniture m o u s s e u s e -et légère, eousi . - taut 
e n v o l a n t s de tul le recouvrant la jupe , cJi 
é e b a r p e ou e n c e i n t u r e drapée m a i n t e n u e par 
un bouquet d e roses b l a n c h e s , t h é o u B e n ­
g a l e . 

Les C h a p e a u x . — Ou porte ajj ,,u v a por­
ter p lus encore , d e s c h a p e a u x drapés qui pré­
s e n t e n t la g r a n d a v a n t a g e de s 'assoc ier a u s s i 
bien au « ta i l leur » qu'à la to i le t te p lus ha-
bHlée d e l 'aprês-mid' . 

Ces c h a p e a u x «ont , de par leur garn i ture , 
une var i é t é d u g e n r e « c loche ». 

OeriaiDf, c e p e n d u u t . ont c o u i u e base tut* 
ca lo t te ii fond souple 

D a n s l e p r e m i e r c a s , la draperie é p o u s e 
é t r o i t e m e n t la c l o c h e ; d a n s le s e c o n d n u 
contraire , e l le s 'enroule e n d i spos i t i on de 
bourrelet étoffe', a n a l o g u e à un turban. • 

D e * brittea. — U n e n o u v e a u t é eousi-t•• ( m 
ia fauon originale) d o n t o u accorde un sou­
v e n i r a u x brides , depui s l o n g t e m p s m i s e s de 
Cflté, 

U n e f r a n g e «jet p o s é e sur ia c pa«,e> ». U n e 
eat a s s e z l o n g u e pour re tomber à dro i te e t i 
g a u c h e , le l o n g d e s J o u e s ; c e t t e f r a n g e s e 
f a i t e u uu l a c e t d e so ie .̂.t uuesi eu b u ruban. 

Sur les f o r m e s tendue* , on emplo i , r» d e 
pré férence l e robau , ré servant le l a c e t pour 
lea a u t r e s f o r m e s p lus on m o i n s r ig ides . 

Sur l e s c h a p e a u x p i n s hablUés , i a f r a u g e 
s e f a i t «>n p l u m e s d 'autruche . 

P a r f o i s , la frangi aaaez èuague pour 

c i eusemcu l autour des s 'enrouler t ï e 
épau le s . 

( jarni tures . — QMaf*aM j o l i e s i n n o v a t i o n s 
au c h a p i t r e des garn i tures , piiarctpatetDent 
a p p l i c a u l e s a u x rol<es rie ve lours ehirïou. 

Ce« g a r n i t u r e s c o u s s t e n t e n broderies d o 
cou leurs v i v e s doiir l e s t e i n t e s c e d é t a c h e n t 
du fond de velour, eu produ i su iu un très s é ­
du i sant effet. 

Ces broderies petaveat a v o i r unL> impor­
t a n c e plus ou m o i n s graatdc, m a i s .! arrive 
f r é q u e m m e n t ^ J ' O U leur en d o n n e us.se.: pour 
q n ' s l l e i recouvrent presque e-ntiéremest l 'cu-
stmb.L- de ia i o b e . 

D a n s ce c a s , 0 convient, d'eu 'les^ine.- lea 
contours a v e e d u cordonnet , l es part ies plei­
n e s s e r e m p l i s s a n t e n so i e floche. 

La c h e n i l l e a'emploie é g a l e m e n t beaucoup. 
E l l e s 'as soc ie très bien au ve lours pour d e s 
broderies eu c a m a i e u . E u l i n . de p e t i t e s per­
l e s prê tent s o u v e n t l eur éc la t s c i n t i l l a n t a u x 
robes du soir, qu 'e l l e s f o n t sc int i l l er sur des 
p a n n e a u x e n t i e r s , au feu des ' lumières. 

M a n t e a u x . — La f o r m e généra le tics m a n ­
teaux n e s ' é lo 'gne que ti'tts p e u ue ce l l e udop-
tée l 'aunec dernière , ce qui e s ; heureux au 
point de \ Ue- budgéta ire . 

L u e innovat ion c e p e n d a n t à s i i i u a ù i . La 
cape- qui n 'avai t , l 'an p a s s é , q u e l e s d i m e n ­
s ions d'une pèlerine., s 'est a l l o n g é e au point 
de c o n s t i t u e r presque un d e u x i è m e m a n t e a u 
s u p e r p o s é sur le premier . f e m s e m M e s e r a p ­
p r o c h a n t de la forme m g t a n . 

D e Mtt*. l'aijou, ie v ê t e m e u l offre d a v a n ­
t a g e de pouvo ir é l i \ - pins ou rv"^ e n v e l o p ­
p a n t ; ce la I i i e n i très favorable- pour ie 
v o y a g e . 

M o d e s m a s c u l i n e s . - - Ljuvlqtit - larêcisiOaU 
sur h a m o d e s m a - e n l i n i s pour lea to i l e t t e s 
d e c é r é m o n i e . 

11 parait que la Mode e.-t t a traiu de s e 
montrer uu peu p lus eftvêre pour c e u x do c e s 
M e s s i e u r s q u ' a m è n e l e dés ir d'être c l a s s é s a u 
r o m b r e de-s vér i tab le* é l é g a n t s . 

L 'habi t r e g a g n e du terrain sur .i s u i o k i n s 
qui a v a i t t endu à ie remplacer d a u t de n o m . 
b r e u s c s circonstance-^. 

L 'habi t bien coupé e .̂. surtout , bieu )>orté, 
e s t c er t e s uu v è t e t n e n t de bel le al lnre. Mais , 
il y a b e a u c o u p d e « M a i s u, te s m o k i n g d i s ­
s imula i t un pe-u les v e n t r e s t r o p forts , l es 
j a m b e s trop >;ourte-s. les* dos nu peu arrondis , 
pour c i t er i jue iques-unes s e u l e m e n t d e s im­
p e r f e c t i o n s qui p e u v e n t différencier u u pe t i t 
nombre d, ces Mess i eurs , do l 'Apol lou d u 
B e l v é d è r e . 

L'habi t n'a p a s d e c e s c o m p l a i s a u c e s . U 
doit ê t re a c c o m p a g n é du g i l e t b l a n c . Quel­
q u e s t e n t a t i v e s «ont f a i t e s «u faveur des 
h a b i t s Ce couleur. -Nous n e l e s a p p r o u v o n s 
pas . L 'habi t do cou leur fa i t p e n s e r u u peu 
â une l ivrée . P e u i m p o r t e quo c e so i t c e l l e 
d e la Mode . 

Cel le -c i r è g l e l e n o m b r e de boutons , cer­
ta ins p l i s du g i l e t et t o u t e s m i n u t i e s qu' i l 
f au t observer , sous p e i n e de n e pas p la ire 
3 une f e m m e 

Cous ine Oui te . 

J E GROSSIS , je vieillis, je suis désespérée 
Rl«e Jaeeaae, inflnnièrc, 57, rue de Dunkeroue] 
Paris, vous indiquera gratuitement le régime qui 
fait maigrir. EeriveaJui. ôo506 

POUR LES DINERS 

s û r e m e n t . M e s d a m e s , v o u s ê t e s c o q u e t t e s , 
•£ non pas s e u l e m e n t pour v o u s , m a i s e n c o r e 
potir v o s g r a n d e s j e u n e s î l l les q u e v o u s a i m e z 
tl vo i r j o l i m e n t lutrées. 

E u c e m o m e n t où lu sa i son d 'h iver (oueho 
"i sa l in. e l l e o n t s û r e m e n t beso in d'une robe 
é l é g a n t e pour les d inors , l e s réceptioiuj où 
e l l e s o u i leur place , et iiui ieur permet tra 
d 'at tendre la p le ine sort ie d e s é l é g a n c e s prlu-
Uuiè i 'cs . 

C e * t p ins jiartie-uiièrement i» lu- e l l e s que 
nous reproduisons ici q u e l q u e s - u n s d e s ping 
j o l i s m o d è l e s q u e n o u s a v o n s n o t é s a u cours 
de nos r a n d o n n é e s i-n ce P a r a d i s de la cou­
ture. 

Voi.-j tout d'abord ; 
1 2 . 0 4 4 . U n e r a v i s e a n l e robe e-n crêpe 

g e o r g e t t e pé ta l e de rose , qu'af fect ionnera tout 
par t i cu l i èrement uue b londe Jeune tille, a u x 
d i x - h u i t p r i n t e m p s . L e c o r s a g e l o n g e t p la t , 
ù pe t i t e s m a r c h e s e u po intes , e s t re tenu s o u s 
u u e j u p e drapée , é tof fée d e v a n t d'un p a n ­
n e a u plisse-, m a i n t e n u s o u s un m o t i f d ' ivoi ­
r ine. 

1 2 . 0 4 0 . C o n v e n a n t p lus spéc ia l ement a 
u n e brune a u t e in t m a t , c e t t e dé l i c i euse robe 
e n c r ê p e maroca in g é r a n i u m , à c o r s a g e ero i sé 
s u r le c ô t é g a u c h e , s ' a l l o n g e a n t e u ton ique 
sur la jupe' qu'e l le recouvre p r e s q u e ent ière ­
m e n t , s u r le d e v a n t , e t s e t e r m i n a n t e n un 
grac i eux coqui l le b r a s s â t po in te sur la coté 
g a u c h e . 

Pr ix du patron : 4^', 4 4 e t 4 5 : g fr. 5 * . 
Toute d e m a n d e d e patron d o i t ê t r e a d r e s ­

s é e a v e c son m o n t a n t e n m a n d a t on t i m b r e s -
poste , à M. Branger . s . rs*> Canaan»*, à 
P a r i e . 

F E U I L L E T O N OU » JOURNAL a* ROUBAIX e 
«a • mars I K 4 N* 37. 

U Belle Louison 
PAR 

HENRI GERMAIN 
ijnê . • penet ia ; ma.- toir: ei auura. eue 

n.. p u t d e v i n e r e x a c t e m e n t ce q j i s e p a s s a i t ; 
c e p e n d a n t « l ie d i s t i n g u a peu à peu un groupe 
de p lus i eurs p e r s o n n e s p a r a i s s a n t m o n t e r 
l e n t e m e n t on lourd fardeau. 

S a n s réfléchir d e » e n r a g e , pre s sée tout à 
c o u p c o m m e par un s in i s tre rvrea««irfffvent, 
eJle d e e c e o i l t l'meaL'«T quatre à i v a t r e . e t , 
sxus-4Jienn u t. . . i - . . . - - . •• M. 

m v l * / i ' e m gtrl •foTtnsiïnt le 

lugubre cor tège , o u rapporta i t c h e z lui l e 
père Mart ia l , v i c t i m e d'un terr ib le s e e i d a n t 
de vo i ture . 

Au détour d 'une rue, c o m m e i l s e prssaa i t 
pour rentrer p lus v i t e , i l s ' é t a i t h e u r t é il u n e 
vo i ture de boucher . 

D u prtuiie.- ehoe , le c i ievai l u e a i t r e n ­
v e r s é , e t a v a u t qu'on p û t l 'arrêter, l e 'lourd 
v é h i c u l e c h a r g é d e v i a n d e b r o y a i t l e c o r p s 
du malheureux a l lumeur . 

H g i s a i t m a i n t e n a n t s n r une s o r t e d e c i ­
v i è r e I m p r o v i s é e fl la bflte, l e v i s a g e t u m é -
l)e, la po i tr ine dé foncée , p a n t e l a n t e t l a m e n ­
table , j . i sngé d a n s un é t a t c o a i a t s u x d'où il 
n'y a v a i t p lus g u è r e d'eepoir d e l e vo i r sort ir 
que pour rendre fl D ieu sa bel le â m e d e s i m ­
ple et d ' h o n n ê t e h o m m e . 

Il n 'avai t p u prononcer 4 0 e d e a s 
a v a a t d e t o m b e r e n s y n c o p e : 

— Mottr ir l . . . e b e * n o ! ! . . . 
V,n .Tiitendaut ce la , In co?ur de la vouve 1 

terra d'une iue*.priajublo a n g o i s s e ; eillo r 
monj^i, j e p l u s v i t e ç u ' e H e p u t vers e^Br-lSaiBï 
dit 3 Loulsf. a>njie vpbç txepMtat?; gtfsBe 

allait, e u c o m m i s s i o n , <.t re ferma l ' e n / S u t à 
c lef . 

P u i s e l l e en tra c h e z Mart ia l , l i t d e la lu­
m i è r e e t d é c o u v r i t l e l i t fl la bâ te . 

I l é t a i t t e m p e ; l e * porteurs du tr i s t e far ­
deau para i s sa i en t e u h a u t du l 'é tage . 

K l i e les g u i d a , flt d é p o s e r l 'a l lumeur dou­
c e m e n t s u r s a c o u c h a , e t pr ia qu'où al lât 
quérir a a m e d e c i a , a u plue s i t e . 

Dt. re s t ée s e u l e , e l l e e x a m i n a pendant un 
l o a g m a t a n t l a m a l h e u r e u x b l e s s é , m u e t t e de 
douleur profonde , l e e m u r deck irc . 

C o m m e s i la prescience) dea c h o s e s de ii'é-
1 t erui te . 'éc la irai t e n eat Ins tant cr i t ique , e l l e 

d e v i n a q u e Mart ia l é t a i t perdu s a n s retour. 
ait, pour s a t i s f a i r e a u x b e s o i n s impér i eux , 

a u x ordre*, p lutôt , d e son affect ion e t de sa 
consc i ence , «lie ré-'olut d'al ler chercher la 
p e t i t * Louise , s a c h a n t bien qne , ai aoa a m i 
rouvrait une seu le { s i s las / s u s . i i voudrait 
v o i r l ' enfant . 

— Nu f a i s p a s d e bruit , d i t - e l l e e n a m e -
inus^ W sargetç ^Df%J^çpts, E â m I s a f t t O 

1 fît très ttajade. 

— Ah.' b e a u c o u p i' d e m a n d a L o u i s e i n ­
q u i è t e e t g r a v e tout -â -uoup. 

— Oui, i l lui e s t arr ivé un a c c i d e n t , m a i s 
Je d o c t e u r v a v e n i r Je s o i g n e r ; n o u s l ' a t t e n ­
d o n s . 

Lt , p r u d e m m e n t , en f e m m e d'semuj et de 
précaut ion , elia prépara pour le m é d e c i n , d u 
v i e u x l inge , u n e c u v e t t e , une é p o n g e , tout ce 
qu 'e l l e c r o y a i t ut i le enfin ; t a n d i s q u e Lou i se , 
f rappée tout a la fo i s de s t u p e u r e t dé cha­
grin, d e m e u r a i t Immobi le , son regard profond 
e t a n x i e u x r i v é s u r l e v i s a g e , d u moribond. 

Lu m é d e c i n v i n t peu après , e x a m i n a tu 
b le s sé , e t sur les i n s i s t a n c e s de l a veuv-y tjui 
vou la i t a b s o l u m e n t c o n n a î t r e l a vér i té , i l 
par ia , n o n s a n s a v o i r fa i t r e m a r q u e r l a pré­
s e n c e d e l ' enfant . 

— Il I ' J 1 m a l h e u r e u s e m e n t , d't- i i , a u c u n 
espo ir • e o o s s r v s r . Le p a u v r e h o m m e a tou t s* 
tes c o t e s e n f o n c é e s et les r e ins b r i s é s ; t o u t 
au p lus peut- i l v i v r e d e u x o u trois h e u r e s e n ­
core , mui s tl e s t i n u t i l e de r ien t e n t e r pour 

L*uiv -
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(Le premier chiffre indique le cours preoetfest 
• t le second, le cours da jour.) 
Abi, action. 880—881. — Anzin, action. L3Ô1 

1.885. — Blanzv. 1.860—1.878. — La Clareace 
500—ÔOÔ. — Dourges, 763—765. — F e r f * / 
655—66t>. — Fuines. 40—42. — Ldévin, 3 2 6 -
326.75. — Maries 70 p. 100, 004—605. — Tlu 
vencellcs. XiO—340. — Crédit du Nord. 075— 
078. — Aciéries Lougw-y. 1.482—1.400. — De 
na n-Anzic. i.\6o5—2.725. — Escaut, 3.02Ô— 
3.0ÔU — Kives-Lille-, ^'.540—2.640. — Francj 
Belge Matériel Chemin de 1er. 1.516—1J527. -
Matériel Transport, 345—S45.50. 

Franco-Polonaise, action. 864—879. part 
1.050—^'00.",. — Industrielle Pologne, action. 
415—417. — Lille-Bonnières. action. 1 .625-
1.63Ô. — Mil:j.no. part. 153.50—154. - Monte 
Carlo, aetion, .'J50—06O: part. 149—150. — On) 
nium IVtroIes, action. t>50—655. — Wankonn 
action, 1.020^—1.029. — Zagor:. action 2 3 2 -
249.50; part. 161—165.50. — Agache nls. 14*= 
1.490. — FUteries, >9 l—905 . — Versarsck, 2 i " 
247. — Troerghieu, 1 /5 , 1.101—1.131. 

V A L E U R S EN BAISSE 

(Le premier chiiTre indique le cours precéder.l. 
et ie second, le cours dn Jour.) 
Béthuiio. SJHB 1 Mflt» 10e, :;i!i."'i i l s 1 

Brua.v. 10e. 205—293JW. — Carvin. 1.1 K>Un*j| 
— Courrières tit>7—OlRi. — Çreeaia tV.ird-, 
40i)—30€.7."i. — lisear\je'.le, 1.793—1.7S5. - ' 
Lens, -154—iâc. — Liévin eeap. 30, 9.745-9.67!', 
— Ligny-lez-Aae. 1.640—1.620. — Oetrirour'i 
1A50—l . l i i ô — Vendin-len-Bétliu^.-. TPt aOt 
— Vicoignc-Xoeax. 711—710. — Aciéries Blane 
M s s e r o n . 649—645. — Aciérie.* Sambre-eti 
Meuse, 1.700—1.690. — Atelier- Chantier! 
France. 342—SOS. — Arbei. 914—810. — Aciéi 
ries Nord-Est , 428.50—125. — iseneUe-Maubeoxl 
1.770—1.768. 

Bustenari. action. 4SrJ—475; part. 4 M — H b 
— Dabrowa. cal,.. 1.115—1.090; taules . 6.V)-t 
639; part. 1.566—L531. —• Financière Pétrole» 
action. 633—617. — GrabowTuka, paît 725-4 
724. — Karpsi'ie . action, 552—550: parti 
6.030—6.000 — .MJaro, action. 361—256. - • 
Polana, a t.or. i-U—ISS. — Potok. action. S60j 
850. — Bafflaerie Pétrole, action. 1.185—1.06J 
(ex-droit I. — S.!.a Plana, part, 2^!05—2.175. i 
Comptoir Industriel Linier. 1.36—01^35. —' 
Kuhlmaun. slO—799. — Société Industrielle d\ 
Verrerie, 213—211. — Tiberghieu, a e t , 1.025-1 

1.013: part, 5.700—5.675. 

STATIONNAIRES 
Bruay. 2.030. - Non, Aiais. 145. - Aciérie) 

France. 5 > J . \\".iuquér, 512. — Grabosrnikr 
action, Ï S T — Industrielle Pologne, part, «SOI 
— Lille-Bonnière-. pari. 1.9M». — Omnium P c 
trolen. par:, 2.506. — BUv* Plana, action, 28Q 
— Waafcovra, part. 101. — Margarineric Béj 
thune. M, 

(CoBiinuinoue par le Crédit da Nordi . • 

B A N O U E R O B E R T JFZF 
86, Ruo d* la Gare (Télépfa 542) , ROUBADi 

Le Circulaire est envoyée gratuitement fl too' l 
personne nui en fait la demande. 4147 j 

voudriez p a s a v o i r c e t t « cruauté , n ' e s t - ce 
p a s ? Croyez d 'a i l l eurs qu' i l souffre p e u , 
n ' a y a n t p a s sa c o n n a i s s a n c e . 

— Oh ! non , non , mons ieur , j e n e v e u x pas 
qu'où l e f a s s e souffrir d a v a u t a g e , a s s u r a l ' e s -
ee-ileiite M m e l 'ajot , s e c o u é e par u c » s u b i t e 
expjosjou de s a n g t o t s il l ' a n n o n c e de c e t arrê t 
de m o r t irrémiss ib le . 

L o u i s e a u s s i a v a i t e n t e n d u e t c o m p r i s , 
m a l g r é s o u Jeune Age e t s o n ignorance . 

S a n s u n e larme , m a i s l e s l èvres e x s a n g u e s , 
le v i s a g e l iv ide , el le s ' ins ta l la s i l e n c i e u s e ­
m e n t u u c ù t w t d e l ' agon i sant , lea y e u x obs t i ­
n é m e n t l i s e s. sur «n t ê t e s a n g l a n t e , c o m m e s i 

•e'Ue ue conservai t p lus q u ' u n e e s p é r a n c e ; 
ce l l e q u e l e p a u v r e c h e r h o m m e ia reconnaî ­
trait a v a n t d* mourir . 

Et l e n t e m e n t nn travai l cruel s e fa i sa i t aa 
s o n espr i t s tupéf i é par c e c o u p i m p r é v u : e l l e 
c h e r c h a i t , la m a l h e u r e u s e e n f a n t , fl résoudre 
le douloureux prob lème de la m o r t e n f a c e 
ducrael pour la p r e m i è r e fo i s e l l e se trouvai t . 

U n e d e s xuaii is d e Mart ia l p e n d a i t hors d u 
l i t s 1* nVktafct* l a pr i t d o u c e m e n t , er . l a t*,te 

BOURSE DE BRUXELLES 
du mercredi 5 mars 1924 

Rentes belges. — :; n, 100 2c série-, 55. - ; 
5 u. 100 mi. prime 1920, us . — 5 p. 100 rest 
M e 1919, 73. — Dom. Guer. Prim. 4 p. 100, 16,' 
— DomU Guer. Prim. 5 p. 100, 208. — Caissi 
acnu tés 4 1/2. 78. 

Emprunts Provinces et Villes. — Bruxeilet 
2 V.. 1902, 00 . — 'Bruxelles 2 p. 100 1905, 4 8 >». 

Banques. — Caisse Proprietairea, priv., 66êi 
— Bauque Nationale, 4.700. — Société Générale, 
part réserve. 7.100. 

Métaileraie. — Armes de guerre (Fque Klei , 
2.200. — Baume Marpent (Pt . fr . ) , 2.195. — 
Charleroi (Fqaet fer ) , 3 ^ 0 0 . — Espérance Lone-
doz, 2.705. — Providence, 3.S50. — Thy-le-Cli 
teau ( H t s - F x ) . 2 ^ 5 0 . 

Charbonnages. — Ainercœur, 3 ^ 5 5 . — Andei 
lue», 2.855. — Bonne-Espérance Batterie, 8.4ÎI1 
— Fontaine I'Evéque. 9.050. — Gosson-Lagass-
4^60 . — Houil lères Tnies de Charleroi 980. - i 
Levant du Flénu, 7.9110. — Limbourg Meuse, 
cap-, 1.245. — Limbourg Meuse-, ord., T25. -
Masse* Diarbois, 7.510. — Noël-Sart-Cu par*, 
11.250. — Nord de Charleroi, 5.700. — Produii ' 
du FléuM. 6JS35. - 'l'rieu-Kaisin, u'iS5. — l ' n | 
Ouest de Mons. 2.77Ô. 

Zir.es. Plombs et Mises . — Aetnrieuue arl 
Mines. |afM 

Actions étrangères. — Luxembourg : Burbael 
Eieh D . p t sic, 5.000. 

tCsmmaalqoé par le Créait du No ré setsej 
fl Tearaai) . 

a p p u y é e sur le drap , e l l e d e m e u r a s a n s boi-
ger , é p i a n t toujours un regard, un réveil » • ' 
m e n t a n é d ' e x i s t e n c e , s i c o u r t dût- i l être. 

Vers hui t heures d u soir , a lor s que Gee.' 
g*s Pajof . t rès p r o f o n d é m e n t tmpressioua-' 
s 'était v e a u jo indre A c e t t e s o r t e le veille! 
mor tua ire , L o u i s e c r u t s e n t i r usa* fa ib le pre-"1 

n o n d e l a m a i n ( l a c é e q u ' e l l e taxa i t enti*) 
l e s s i e n n e s . 

E l l e redressa b r u s q u e m e n t la t ê t e , retiss) 
aou souffle, s a i s i e d 'une a n g o i s s e éperdue. 

Alors le moribond, d ' u n pén ib le effort q'< 
c o n t r a c t a c o n v u l s i v e m e n t t o u s l e s traits dl 
su face , parv int fl s o u l e v e r un i>eu ses p a c 
piOres lunie'hétt-. 

U s e m b l a c h e r c h e r d u r e t a r d , durant s a i 
s e c o n d e , et s e s y e u x , «Mge v i treux , i s a e a a l 
trant easat da r e u f a a t , p a r u r s a t s 'sname, 
d 'une l a e u r f u g a c e . 

S e a l èvres s'antr'ouvTtiasat t l t tae i t emeat . s 4 
v o . s fa ib le c o m m e un sonfûV murmura quolJ 
que« mot» entpr-^onpé« : 

i*. 

fj.it-
us.se
Zir.es

